
SI VOUS VOULEZ:[If"
f Lingerie* de 
Table, Serviet- 

I tes, Essuie-Doi-SI VOUS VOULEZ: » Dessus de 
Plateaux. Allez 
au Lion d’Or.

SI VOUS VOULEZ:
f Habits d’En- 
I faut s. Pardessus 
' et G ilete Courts.SI VOUS VOULEZ-'««cz au Lion
dOl

f Habits d'Hom 
, I mes ou Perdes 
i l sus. Ail 
(.Lion d’Or

SI VOUS VOULEZ:
Rideaux à Por 

NatSI VOUS VOULEZ: ÔubV a,
(.au Lion d Or

s;:;

B. B. Iclorran
508 et 510 Rue SUSSEX

P. S. —Nous [retirons de la Douane aujour­
d'hui dts Corsets des styles les plus 

nouveaux.

M. LE DR. MCLAREN,
cm Homéopathe

68‘ZTI7BZA.riBl!BT . OTTAWA. 
ÿl‘arle~U*franyals,

Condamne » mort a - else ana
Cleveland, 31 déc — Un procès des plus 

émouvants, et qui n'a pas duré plus de six 
semaines, vient de se terminer devant la 
cour d’assi e par la condamnation à mort 
d'un jeune vaurien de seize ans d'origine 
allemande nommé Otto Leuth.

Maggie Thompson, une fillette de huit 
dont le père est un honnête employé de 

chemin de fer, a mystérieusement disparu 
dernier pendant 

qu’elle rendait se à l'école. Les parents de 
Maggie et la police de Cleveland se sont li­
vrés aux plus actives recherches ; mais on 

ait à désesj 
retrouver la trace delà pauvre enfant, lors­
que, le if juin son corps affreusement décom­
posé et exhalant une odeur épouvantable a 
été découvert dans la cave d’une maison ha- 

par un ouvrier allemand, William 
Lcuth, et sa famille. Toute la famille 
Leuth, qui était voisine de la famille Thomp­
son, a été mise aussiiôt en étal d’arrestation.

dans la matinée du 9

de jamais pouvoir

bi

Maison a bien vice reconnu que le crime 
avait été commis par le jeune Otto Leuth,

Ce jeune misérable, profitant de ce 
nivre était à l’hôpital et de ce que son

p«-rc, qui travaillait alors dans la banlieu, 
était égale.lient absent, avait attiré la pe­
tite Maggie dans la maison, l’avait outragée
et ensuite l’avait assassinée en lui broyant le 
crâne avec un marteau. Le précoce assassin 
avait gardé deux jours le cadavre de sa vic­
time dims sa chambre, et finalement trans­
porté à lu cave où il l’avait caché tant bien 
que mal. Se voyant pris, Otto a fait des 
aveux les plus complets, les plus cyniques 

se faisant presque une gloire de ce 
crime monstrueux.

En vain l'avocat de l'accusé a-t-il cherché 
à le faire puiser pour fou, le jury s'est mon­
tré inexorable et a rendu un verdict de meur 
tre nu premier degré. Tandis que sa mère 
s'évanouicsait nans la salle même d'audience 
en entendant le verdict, Otto Leuth n’a 
montré- aucune émotion. Il passe, dit-on 

temps en prison à fumer la cigarette et 
à jouer aux cartes avec ses gardiens, 
préoccuper autrement «Lu sort qui l’attend.

ASSEMBLEES
Hun « le 4|unrllor Ollitwn

mblées auront lieu
199, rue St Patrice ; 171 

des rues Water et 
King. Les électeurs du Quartier Ottawa 
sont tout spécialement invités il y assister.

Les
endroits suivants

•c soir aux

Dallmusie, et

L'ancienne et la maison originale
de feu P. C. AUCLÀIR

On est toujours bien con­
tent de voir nos ANCIEN­
NES PRATIQUES -t tou­
tes les NOUVELLES qui 
VEULENT NOUS VISI­
TER peuvent être certaines 
qu’elles seront servies comme 
par LE PASSE. Le stock com­
me de coutume est le plus con­
siderable et le mieux choisi
d’Utt wa, venez examiner nos 
marchandises et nos prix, et 
jugez par voue-mc ne avant 
d acheter ailleurs.

NOS TAILLEURS sont
les meilleurs et notre coupe et 
notre ouvrage soi t garantis.

Une visite est s dlicitée.

W. H. MARTIN
MARCHAND-TAILLEUR

—Successeurs de P. C. AUCLAIR,—

133 RUE SPARKS 133
OTT-A/W-A. '

Jour de l’An
AU LION D’OR

IMPERIAL

100 RUE SPARKS, OTTAWA
r K tfcUATV

Notre magasin set a ouvert ce t«»ii jusqu'il 
9 heures pour la vente de

(JtMleaux «le l’An

pli * présentable a une Darne 
? Oants de Kid. Complet

Le cadeau de 
est une \ doz de 
assortiment <1 les articles suivants

tons Gants de Kid 4/icts, 
tons riants de Kiel 55cts. 

G Boutons Cants «le Kid (ÎOeta 
4 Agrafes riants «le Kid f>5«;ts. 
4 Agrab-s riants de Ki«l 7-Vts 
4 Agrafes riants «le Kid $1.00 
4 Agrafes Gants «le Kid $1.25

Nouveautés en riants de Kid irée.pour go
gants sont reconnues les meilleur 
eut A plus bas prix que dans le gros

Nos

ENCOCRAG KMENT SPÉCIAL
Cinq pour cent «le réduction sur tous gante 

achetés le 31 «lécembre 1889.
grande réduction

déjàri-eluits est une grande économie 
les acheteurs d'une occasion d'avoir 
bon gant à très bas prix. Venez les 

L’IMPERIAL WAREHOUSE

("est une

PRESENTS UTILES
Habillements en velours pour g; 
Costumes de matelot pour filles 
Costumes «le marin pour garçons 
Robes Jersey pour filles 
Habillements en serge bleue et blanche 

pour gar«
Robes de cachemire pour filles 
Habillements de garçon faits par tail-

Rolres «le goût po 
Pardessus et colh 
Manteaux pour 

L'assortiment des 
dessus 
manque!
réduction, sur tou 
garçon et fille, robes 
cembre 1889 à

LT M PE I JA L WA R K KOUS E

ur filles
lurettes pour garçons

marchandises ci se 
vous ne pouvezis?ait. Cinq pout 

s les hahilleme 
et manteaux

ments de 
le 31 déç­

ues et Mes 
tie en toile ourlés 

avec tour à jour 
en cachet!

e gante mouchoirs 
«le cols et poignet 

peut pas être s'galé en 
ou «1e prit

Mouchoirs de Dan 
Mouchoirs de si 

Mouchoirs t 
Foularil en

Boites d

" Notre stock ne 
fait d'assortiment

ETALAGE IMMENSE
De marchandises d’étap 
Vous pouvez trouver «le 

les «lépartements

le et «le fantaisie, 
s nouveautés dans 

convenables poui
présents.

Notre magasi 
heures ce soir.

L’IMPERIAL WAREHOUSI

n sera ouvert jusqu’à neuf

IMPERIAL
WAREHOUSE

100 RUE SPARKS, OTTAWA
VtlLVl'

Rende de Finns
J MORROIDESPOOR les HE-

Ma»r«|U«* «le Commerce

(fuguent
Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
La gué-isen ne manque jamais «le se pro­
duire api is quelques applica

SUPPOSITOIRE PIXTS-Pour
roïdt-s av c écoulement interne de 

ltemè-le et prévt ntif sûrs.

x incrédienie de ce re­
pure du Pin blanc du

p n u s

Un des princij<au 
mède est la gomme

""Mis en boites séparées

En vente chez les Pharmaciens
I----- :o:

— PREPARE PAR —

Finns Medical (a,
Ottawa. Ontario.

Nouveaux Arrivages
Venant d’être reçu par la Steamers Oregon

J-----UN-----

-LOT IMMENSE-
DE-----

pour les Artistes
DE WINS0R et NEWTON

Aussi parle Steamer Dum&re un as orti 
ment complet «le

Peinture brillante d’As- 
pinal et Peintures 

pour Bains.

WM. HOWE.

DEPECHES DU SOIR
(Strtict Spécial)

l.e tournnn, ment du roi de Porta**!

Londres, 30 «léc — Quatre cuirassés an­
glais sont partis de Malte avec l’onlre de se 
rendre à Lisbonne pour se trouver là lors «le 
la cérémonie «lu eouionnement du

Une dépêche «le Lisbonne «lit que le roi 
Charles est atteint «le la grippe, et que les 
cas sont tellement nombreux dans l'armée 
que cela pourrait empêcher la revue des 
troupes pour le couronnement du roi fixé au 
28 courant.

Chai

I.T'elon MbCrule

Qui bee, 30 déc — I.e club de V Union Libé- 
ral' tend à se réorganiser.

Le bureau de direction a été reconstitué 
comme suit :

Président, N.’Olivier ; vice-président, P. 
Gagnon et A. I*. Corriveau ; secrétaire, 
Alex Taschereau ; sec.-corresp. A. Legendre 
aesiatant-secr. A. Suzor ; trésorier, Alex, 
Lacombe ; assistant-trésorier, Elz, Pichette.

Comité de régie : N : Lavoie, Dr, Lavoie^ 
A. Turgeon, Jos, Dussault, O. Filli«>n, J,

Les «lirec leurs du journal sont MM. J. K. 
Taschereau, N. N. Olivier et B. Letcllier.

Libérale assure «|ue la défection 
des qu*l(|ues membres mécontents 
n’affectera en rien l existence «lu club ni 
celle «lu journal.

VU
du club

I.nlle avec U«* voleur*
Pendant la nuit lesMontréal, 3(1 d«'c. 

constables Oalarneau et Prévost en faisant 
la rue du Collège, aperçurentleur ronde

trois individus dont la mine leur paraissait
plus que suspecte.

Lorsque les constables leur intimèrent 
l’ordre «le s’en aller, les trois individus s'ar­
mèrent de morceaux de bois qui se trou­
vaient à leur portée, et firent une charge à 
fond «le train contre les leux gardiens de 

défendirent leur vie aussi chère-1. paix qui
nient, que possible.

constable Oalarneau voyant que laLe
lutte devenait inégale tira son revolver et 

«le ses assaillants la balle pé-fit feu sur
nétrant «huis la cuisse «le l’un «V

Les trois bandits prirent alors la fuite et 
Quelquesse réfugièrent dans 

moments après, M. J. B. Roy, 
d'une écurie «le louage de la rue 
se plaignait au poste «le la rue Choboillez 

lui avait volé un cheval et une

maison.
propr'etuire 
du Collège,

qu

individusSmqiçoimaiit que 
étaient les coupables, les constables 
rent à leur recherche et arrêtè rent un nom- 

lis se rendirent alors à lu «le-mé Twoliey. 
meure du blessé qui se nomme Doolau.

médecin a léclaré qu’il ne pouvait
La blessure quoique passortir «le son lit 

dangereuse, est tri-s souffrante
minime Connors n aI.e troisième qui se 

pas encore été repris.
Twoliey a comparu ce 

magistrat et a été- écroué
matin devant le
un attendant que

mettre la main sur

l.n locomotive enworceI >
frenton, 32 déc — Un accident heureuse.

à notre époque, s’est proiluit 
à Matawan (New-Jersey)

ment fort
!...«•es jours ci

locomotive N<>. 96, «le la compagnie «lu 
New-Jersey Central Railroad, a fait explo- 

et a été totalement détruite. Personne
d’ailleurs n’a été blessé, et le plus curieux
c'est que les employés «le la compagnie, en 
général, se réjouissent «1e sa 
Cette locomotive, en effet, avait une triste 

On l’appelait a locomotive en-

destruction

o '-lél ri té
horcelée, et il était fort difficile do trouver 

mécanicien et un chauffeur pour la
environ, alorsIl y a dix-huit

quelle était presque neuve, la locomotive 
No 96 est allée sc précipiter un jour dans la 

, avec tout un trahi vide, à l’extrémité 
de la jetée «le Communipaw à Jersey City.

Malgré une empiète «les plus minutieuse*, 
il no fut pus possible d’expliquer comment 

ngulier accident, qui ne s'est du reste, ja­
mais renouvelé s’était produit 
cette époque que date le surnom d'ensorcelée 
donné à la maudite locomotive. On est 
parvenu à la repêcher, et, depuis lors, elle a 
eu successivement une foule d’accidents, 
mais elle n'a jamais été assez, endommagée 

elle fûtjusqu'à ces jours «lerniers pour qu
di’-tinitiveinent hors de service 

locomotive ensorcelée, «lans sa longue car- 
écrasé, dit-on, plus de momie, au

La

croisement des routes et de la voie du New- 
locomotiveJersey Central, qu’aucune autre

Etats-Unis. Chaque fois que l'on an- 
nouvel acculent sur la ligne, 1 onnonçait

ne manquait pas de dire : ce doit être en* 
la locomotive ensorcelée qui l’a causé.

Mariage Ame» Icaln

Buffalo, 31 déc — Il y a environ «leux ans 
et demi, le jeune Roliert Comming âgé de 
dix-neuf ans, épousait à Buffalo Mlle Julia 
Louise Kennedy,qui comptait seulement 
dix-huit printemps. Robert et Julia ap. 
partiennent tous le* «leux à d excellentes 
familles ; mais, pour leur union, ils s’étaient 
dispensés «le demander le consentement «le 
leurs parents 
préparait à entrer à l'université de Cornell 
il supplia sa jeune femme de tenir leur ma­
riage secret pour ne pas s'attirer le courroux 
«le M. Cummin g, père.

Ce qui fut «lit fut fait ; personne ne se 
douta «jue les jeunes gens étaient mariés, et 
Rol>eit aprè s s'èt-ie fait recevoir avocat alla 
s’établir vers la fin «1e l'été à Ithaca où il 
ouvrit un cabinet d’affaires. Julia finit par 
se lasser de voir que son mari in parlibns 
ne s'occupait pas «Celle, et elle le mit en 
demeure d’avoir à annoncer le mariage à 
à leurs parents et ù leurs amis.

Roliert, après bien «les hésitations, con­
sentit h donner reniiez vous à sa femme à 
Buffalo : mai.) au lieu «le son mari, Ju'ia 
vit arriver une lettre dans laquelle Roliert 
lui disait «pie, toute réflexion faite, il aimait 
mieux n» plus entendre parler «le ce maria- 
et qu’il partait pour le Mexique afin 
viter toute complication désagriable. Julia 
eut, «lit-on, furieuse «le se 
ainsi, et elle est décidée à poursuivre son 
maii avec toute là rigueur des lois,

et comme Roliert se

abandonnée

LE CANADA MARDI 31 DBÇEMBRE 1888 te

CARTES PROFESSIOAux Electeurs j. w. w.
AVOCAT

WARD,
DU

QUARTIER BY 31 SCOTTISH ONTARIO CMHBERSJtaf

LUSSIER&R OUTHIE R,
Messieurs,

Un grand nombre 
d’entre vous sont ve­
nus me trouver et 
m'ont dit ; “ Nous te­
nons de nouveau à vos 
services au Conseil. 
Notre trop grr-ndecon­
fiance, en janvier der­
nier a causé voLe 
perte ; vous étiez 
l'homme de la majori­
té, mais la pleine cer­
titude de remporter 
votre élection nous a 
fait ojblier les détails 
éléme ria'res. Vous 
même, vous dévouant 
pour d’autres, vous 
avez négligé votre 
p.opre succès. Nous 
vous voulons de nou­
veau. car vous a\ ez 
no.re confiance et ce 
n’était pas assez d’une 
année au Conseil pour 
nous donner la pleine 
mesure de votre dé- 
vo ement et de vos 
servîtes.

C’cit ce qu'on m’a 
dit et comme je me 
suis toujours mis pa • 
le passé à la dispositio 
de mes concitoyens 
de nouveau je me con­
fie à eux.

Vous me connaissez

Avot Htn, Notaire, efe.
Bureau ~ $69 Rue Sussex

(Coin de la Ru 
Argent àpi " _ 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A.

«dRideau, Ottawa, Ont.)
• £vec avantage spécial à

M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L. A. Olivier)

ivoctl Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

>

de* K ne* Rideau et Sneeex

OTTAWA, Ont
serARGKNT A PRETER E

EBELCOURT & MaoCJ
Avocat*, Procureur*, ‘ llllf “‘fT.

ONTAKI , ET OUI.
Seolish Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

O'GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS SOLLICITE Uho, NOTAIRE.
Bloc Hay, rue Spark Ottawa, 3a

FKB8 OK L'ICOTKL HUSSKLL 
Mastin O Gaka.Q. C. D. B. MavTatism Wm.Wti.

Walker, Ur ..ran & iil.mehei
AVOCAT3

Avoue*, Solliciteur*, AzenU P trleia* .
taire*, Notaire*, etc. etc. k

No. Rue Elgin, Ottawa
(■N FACK DD KDSSKLL)

W. H .Walker PL McLean. C.A.B.ancoe*

GAO. McLAÜRIN, L.L.B.
AVOCAT, tic.

Bureau: 19 rue Elgin,Ottawa*
J. P. FISHER Y 

Avocat, Solliciteur, Eté. *
r la Cour Suprême. le Parlement I 
les Uéiiartements Publics.

Beotllah Ontario Chamber*. Ottawa, O

Ai-rnt pou

2AYL.OU MvVüxly

AVOiAT, MILLItiTKlB, 8TC
— BUREAU : —

Neottlah Ontario Chamber*, Ottawa, M

STtWAHl, CHBÏSLtfl 4 CBOFBtï
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le Parlement

Chambres Union, 14 rut Meltalfe, Utlawi, Oui
McLiod Stewart F. H Chrysler

J. J. Godfrey

VALIN & CODE «i
A vocal*, .No 1 lie!leurs. Etc. Ol j

DLOC EU AN, KUE SPAMS*
vie-ù-vis l’Hôtel Russell.

vous «--avez que je ne
ménage rien pour bien ____
remplir les mandats Bradley & Snow 1 j’ 
dont on me chart e et AV^fm‘H£Iv,It!aJuC,iuSu*Ki:0*oorR '

, , * ,e R. A. Bkadlky. A T. Snow.L»
C|116 CO II 6 St ni I a ni- Argent & prêter â ti p. c. avec privilège d,
! .. I rembourser en aucun temps, jbinon ni l interct per-1 
sonnel qui me poussent.

Je mai rien à dire 
de mes adversaires.
Nous sommes qratre 
devant vous* faites 
votre choix je l’accep­
terai, favorable ou 
non, aveclaconviction 
d’avoir fait ce que tout 
homme de cœur doit 
faire en pareilles cir­
constances.

Avec mes souhaits 
ddieureuse année, je 
termine en demandant 
le concours de tous 
et promets, si je suis M 
élu, de faire honneur 
dans la mesure de mes

GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

Agents polr la Coon Suprême
departement?.

Bureau : 25 rue Sharks eu face île l’Heiel Rua 1
Arthur W. Ouuory. ‘.F. C .{Powell.

F. F. LEMIEUX
tenr, etc, Agent pour la Cour > 
Pari ment et les Départe- * 

lice
Bureau : 744 Bue Sparks, Ottawa.

Avocat, Soliici 
Suprême, le

ments pub

J. T. JULIEN
273 RUE ST PATRICE

VITRIER, PEINTRE
UEVOltATKUH,

TAPISSIER tT_bUSCHISS£UB. j^J
•v?c soin et promit,* *Tout ouvrage exéenté a 

t«tu«

Mme LETCH, 435 rueW
Agence pour la vente des eoNÉ 

Star Yatiai et arttvs gea
Linge de corps confe;li;nné sur c,

U
I

COLLINSaæ: ■LL1

orliment complet d’articles de utod» ; 5
bas prix, 310 rue Waüiogton, OlUw t '

JOHN KERRIQA M
moyens au beau quar­
tier By.

PLOMBIER SANITAIRE
Spécialement recommandé pour le p«Mhg 

des appareils de chenflege.
A. C. LAROSE. No 106 Rue LYON.

J. STK
A Vendre il bon Marelié

g^Portes et chassis, bois prei*aré, moulures, 
vitres peintes, huiles, peintures, cuir et 

itures de chaussures ch-z
K. llOOBLtM),

38 rue Besserer, près lu bassin du Canal

Arpenteur provincii 
bureau audeesus de la 
Carthy, 284 rue WKLLlNj

WAIM Ici

Ko. >4. SOI KLOIK, OTTAWa, 
(Devant le Ruaeeà.,, VCHAS. DKSJARD1NS

March nd à commission, agent géni- 
U feu, la vie J. S. JUBE BOUTHffl

AR0H1TECTI ET INGfll 
22 Rue Metcalfé^

ral d'assurance sur
et contre les accidents

COMPAGNIES UK PREMIERE CLASSai

Ca"ilaBi iïuiis au-l^dë $100
I B PROFEBBltJR G AON 
1 J santé au moyen d'un 8 
VAGBetd e découverte! 

la Oathaire.BUREAU; 107 RUE SPARKS 
mo porte «pie 1«

Dentiste

la guérison de ia C 
sait qu’il n'y a pas 
le monde sa s qu’il

le Dr, C. S. Martin
monoe sa a qn ll y ait une 

herbe pour 'a guérir. Paon 
289 rue Dalhoueie

eu haut m-

T. «T. SEATO;CHARBON
m n II ' 1 Successeur^1 <1e"J.

ge^tvEhrABK» I

LES IWFILLFURS 
QUALITES DE Herleger et Bljaetler, 

Marchand de Montres d'vi ctdAigi 
doles, Anneaux et Bijoux «le hflB

Tons les oevtegw sont p

y’

I88Q-I89OvÆ

■M M Pâle, lan n te et famie,

•nier frisson, 
la vieille année.

Oui, encore quelques grains à 
tomber et le sablier de 1880 sera 
vide. Une scène de jouée dans ce 
drame de la vie, scène qui aura fait 
rire les tins et pleurer les autres.

Le poète pay en, pris de tristesse 
à la vue de ses premiers cheveux 
blancs, s’écriait :

nguissa 
La main froide 
Pâmée en son «1er 
Voici que meurt

comme
SON EXCELLENCE LE

Gouverneur-General
RECEVRA

-----DANS LE!

Bureaux du Gouverneur-General,
EDIFICES PARLEMENTAIRES,

git, intereà, fiigit irreparabile tempos!

Le temps fuit, fuit toujours, et sa 
perte est irréparable !

Nous, à qui le christianisme et la 
civilisation donnent (les espérances 
et des horizons inconnus aux con­
temporains du poète éploré noup 
dirons : Oui, la perle du temps qui 
fuit est réparable et de plusieurs 
manières.

En profilant (le l’expérience du 
passé, en tirant des leçons des évé­
nements d'hier et en devenant plus 
sage à mesure que l’Age vient nous 
ferons fructifier le passé. Il sera 
comme un fonds placé à gros intérêt 
dont nous jouirons. L’avenir édifié 
sur l’expérience en chemin conquise 
sera.plus riant, plus fécond en œu­
vres grandes et bonnes.

La graine jetée dans le sillon 
n’est pas perdue.J

Il s!agii de savdir cultiver et 
moissonner.

—LE—

Mercredi 1er. Jan, 1890
ENTRE-----

MIDI ET 1 HR. P. M.
se munir «le «leux 

pour être donnée à la porte du 
bureau du Gouverneur-Gé n ral et l'autre 
pour être donnée à l'aide-de-camp de service. 

Par Ordre,

Le visiteurs doive 
cartes, une «île

C. COLVILLE, Capitaine, 
Secrétaire «lu Gouverneur-Général.

Hi'itel du Goi 
Ottawa, 27

ivernement, t 
Dec, 1889. /

MARDI 31 DECEMBRE 1889
BOBOS DU JOUR

Bonae Année.

—Murphy a été «Mu par 120 voix dans 
Québec-Ouest.

La Minerve vient «le se"vêtir en neuf, 
type est plus’groe qu avant et se lit bien.

* *
1889 n’a pas été une “ année ter­

rible ” dans le sens qu’v mettait 
Hugo. La paix armée a subsisté de 
janvier à décembre et tout porte à 
croire que les nations continentales 
continueront celte attitude de 
“ chiens de faïence.”

La guéri e a cédé 1 pas à l’indus- 
tiie et aux beaux-arts, lesquels ont 
eu dans VExposition de l’.tris un 
des' plus grandioses champs d’action 
que les Ages passés et contemporains 
leur aient offert.

La France,—toujours à la tète du 
inonde civ.lisé et civilisateur—a 
redoublé les lumières de son phare, 
guide universel où tout va et d’où 
tout part.

89 a eu un in memoriam gigan­
tesque dont le fruit lepluslmmédiat 
a été une nouvelle sanction du pr.n 
cipe républicain et une énergique 
répudiation de l’impérialisme qui 
poussait une pointe sous la casaque 
de Doulancer.

L’Angleterre n'a pas accordé le 
Home Unir, mais le Grand Vieillard 
monte au Capitole avec l’aisance 
d'un çoiiqm

L’Italie, 1 Espagne et le Portugal 
voguent dans les eaux républicaines 
et vont sous peu loucher au port

L’Allemagne devient de plus en 
socialiste et les Hussies s'humani­
sent au galop.

Toute l'Europe a fait un pas en 
avant, sans excepter la Turquie 
qui ouvre maintenant, proh pudor ! 
ses sérails à quelques visiteurs.

Eu Afrique l'œuvre de civilisation 
et d’exploration a été avancée de 
quelques degrés grâce à la-Belgique 
et à Stanley.

L’Asie, retombée en enfance, n’en 
est pas sortie. Néanmoins, le Japon 
va toujours à grande enjambées 
dans les innovations sociales, poli* 
tiques et industrielles et la Chine 
accepte plus volontiers que jamais
des chemins de fer et même le........
téléphone.

Détails pour nous, si vous le vou­
lez, mais bien grosse affaire sur les 
bords du fleuve Jaune.

1889 a donné la république au 
Brésil et le goût des institutions 
républicaines à tous léfc pays qui en 
sont privés.

Les Etats-Unis, eux, ont attrapé 
le goût des Expositions-Universt'lles: 
l’exemple de Paris a mis du vif 
argent dans les veiens d’Oncle Sam 
et que ce soit à New York ou à Chi­
cago, uue grande manifestation du 
génie humain aura lieu en 1892. A 
,1890 en sont confiés les préléminai-

Le

L- conférencier Max () Roll déliarquera 
dans «pielques jours à New-York et coinmen 
vera sa tournée.

Rochon comme députéL’élection de M, 
du comté «VOtt wa, a été annullée, hier à
Monu 1.1 pour manœuvres corrupt 

mises par les agents.
ïce csco-

x éloge de notre articleApri s un g« n< ren 
Intitulé JJieu, Table vu Cm vile, la l’aix

reproche «le vouloir laisser le Canada 
«lire souS 1* confèc1«lans la cuvette, c’est

Pourquoi pas, confrère, s'il s’yration.
trouve bien ? C«'sav préférait une bicotpie à 
Rome pour des raisons analogues.

On a lancé sous forme de câblogramme la 
sensation suivante :
t “On peut considérer comme certain qve 
les résolutions «lu gouvernement métropo­
litain sont irrévocablement prises au sujet 
des difficulté-s qui s'élèvent à chaque instant 
entre les Canadiens français et anglais 
gouvernement anglais est aussi fermement 
décidé à angliciser le Canada que l'empereur 
Guillaume est déterminé à germaniser l’Al­
sace et la Lorraine. Lu chose se fera peu à 
peu, mais d'une façon constante, et avant 
longtemps la langue anglaise sera seule ail 

'dans les textes île lois et devant les

<e

tribunaux ” t.

D'après nos renseignement •• particuliers 
voici la liste «le ceux qui ont risigué comme 
membres «le Y Union libérale.

M. M. Arthur Delisle, Albert Malouin, 
Joseph Turcotte,
Prévost, Lu»!. Brunet, Philéaa Corriveau, 
Edouard Dorion, N. Béilanl, A. Rochette, 
D. Béilanl, Kiméon Gosselin, Jouas Gos­
selin, F. X. Gosselin, dis Déguisé, A. Gué 
raril, F. Blouin, O. Bégin, J. Rochette.

En conséquence, les noms «le plume qui 
suivent ne font plus partie «le la rédaction 
du journal Y Union Libérale.

Carolus, Fantasio, Fernando, Crispin, 
Metstaccnt, Joseph Pierre, Marchavec,

lvlmoml Paré, J. H.

Quand lajelnehe de la cathédrale de Bra- 
ganza, l'ancienne résidence «le la famille 
royale «1e Portugal sonna le décès «le la reine 
Marie II, mère du défunt roi] Louis I, en 
1853, elle se détacha et torn lia sur le sol. 
En 1861, quand le drapeau du palais fut 
h iss»1 à mi-mât à l'occasion de la mort «lu roi 
Pedro V, frère du dernier roi, il fut immé­
diatement mis en pièces par

iêto.
A la mort du roi Louis I, le mois dernier, 

la cloche de la cathédrale fut jetée par terre 
et le drapeau du palais fut de nouve.iu dé - 
chiré par le vent.

Nous accusons réception du livre suivant : 
IjC Comte de Chambrun ; ses éiude '■ poli­
tiques et /«'Zéroirez.L’éditeur est M. Chame- 
rot. L'auteur a le rare et double avantage d'a- 

voirun million et la passion «lu lieau «lans les 
lettres et les arts. Nous n'avons fait que 
parcourir au galop ce supplément de son 
œuvre, mais nous en sommes venus à la 
elusion que malgré 
idéalisme exagén-s c’est un ouvrage que 
tous les penseurs et les studieux liront avec 
jouissance. Comme écrivain' le comte rap­
pelle beaucoup Ernest Hello,surtout par le 
sublime diffus.

absolutisme et uu

Du Canada nous ne dirons rien. 
89 a préparé bien des malheurs : es­
pérons que 90 sen une année répa­
ratrice. Bien des problèmes auront 
leur solution d’ici a trois cen(-soi­
xante cinq jours........

Que sera-t elle ? ‘* J’espère en 
craignant ” disait M. de Ségur à la 
veille d’un évènement considérable.

IIAtons-nous de souhaiter à tous : 
lecteurs et lectrices, annonceur-, 
patrons et û, tous une bonne et heu­
reuse année, oui. hâtons-nous car 
voioi 1890 qui frappe à la porte et 
murmure en coquettant :

Accueillez-moi, je suis «le la maison.

La Pairie publie uue lettre dont nous ex­
trayons ce qui suit :

Ou est en train de nous faire avaler le 
garçon du défunt l’ierre-Eustache Dostaler 
comme candidat national dans le comté de 
Berthier. Il suffit maintenant, que le pre­
mier 6/eu-venu, veuille bien ajouter le mot 
national à son nom pour qu’on le préfère 

libéraux qui ont toujours combattu à 
coté de M. Fiché, de M. Raquette et de M. 
Sylvestre, quand le parti national n’avait 
pas encore été inventé. Dans tous les cas, 
le choix de M. Dostaler a été fait surnoise- 
ment par une soi-disant convention arrangt-e 
et réglée d’avance dont les ficelles partaient 
de Québec, en passant par Montréal, pour 
empêcher le choix d’un rouge comme candi, 
dat. Dieu sait que je n’ai jamais donné 
mon vote pour un bleu et, en voyant ce qui 
se passe, je me demande si un bon libérat 
qui n’a jamais eu honte de son parti, ne fait 
pas mieux de s’abstenir dans les circonstan­
ces présentes. ”

t Dom Pedro est tr i abattu depuis la inert 
de son épouse.

I


